
En Corse, Gérard Dominici fait le pari d'une faune plus vraie
que nature
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Sensible aux problématiques écologiques, ce graphiste natu‐

raliste  a  créé  en  2021  son  propre  éco-parc  d'éducation  à

l'environnement dans la vallée de l'Asco, en Corse. 

Son concept, à la pointe de l'originalité, a séduit scientifiques et vi‐

siteurs au-delà des frontières. Il est l'un des Talents BGE 2023 dont

Les Echos Entrepreneurs sont partenaires.

Que les visiteurs se rassurent : nul besoin de la plus grande discré‐

tion pour réussir à observer la faune locale… Ici, dans l'éco-parc de

la vallée de l'Asco , toutes les espèces animales des environs - ou

presque - pourront être admirées au cours de la balade qui dure

une heure. Une prouesse rendue possible grâce à l'imagination et

au talent artistique du fondateur de l'éco-parc, Gérard Dominici …

A partir de matériaux naturels composés principalement de résines

polymères, ce graphiste naturaliste de cinquante-neuf ans a en ef‐

fet créé plusieurs dizaines de représentations d'animaux plus vrais

que nature, et les a disposées tout le long du chemin emprunté par

les visiteurs de l'éco-parc.

Les espèces emblématiques de nos forêts  que sont  le  renard,  le

sanglier ou encore le cerf élaphe côtoient les endémiques comme la

sittelle de Corse et  la salamandre de Corse,  ainsi  que divers oi‐

seaux. « Sur les 150 espèces créées, nous en présentons une tren‐

taine au cours de la balade , afin de bien les présenter et échanger

avec le public. Nous les sélectionnons selon les demandes des visi‐

teurs  -  certains  scolaires  s'intéressent  principalement  à

l'ornithologie par exemple - et la saison », explique Gérard Domini‐

ci.

Sensibilisation à l' environnement

Avec ce concept de « parc animalier » sans captivité avec visite gui‐

dée,  cet  ancien  du  Centre  permanent  d'initiatives  pour

l'environnement  (CPIE)  de  Corse  concilie  pédagogie  et  confort

d'approche des animaux pour les visiteurs, sans pour autant porter

atteinte à la faune ou à la flore. « C'est au cours de mes quinze an‐

nées à accompagner des groupes à la découverte de la nature que l'

idée de créer cet éco-parc a germé, confie-t-il. Je trouvais toujours

dommage de ne pas réussir  à  observer la  faune sauvage ou,  du

moins, à ne pas la déranger. » Désormais, il peut sensibiliser les

scolaires comme les touristes aux problématiques environnemen‐

tales et à la préservation de la biodiversité sans crainte.
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Le concept, soutenu par l' Agence de développement économique

de la Corse (ADEC) et l'  Agence du tourisme de la Corse (ATC),

semble plaire. Des scientifiques ont en effet salué l'originalité de la

démarche,  tandis  que Gérard Dominici  multiplie  les  partenariats

avec des établissements scolaires et des groupements touristiques.

« Nous avons même eu la surprise de toucher un public internatio‐

nal avec des visiteurs étrangers, venus principalement d'Italie et

d'Allemagne », ajoute le fondateur de l'éco-parc.

Mise à disposition du terrain

Mais tout ne s'est pas fait en un jour. La plus grande difficulté pour

son projet : trouver le terrain adéquat . « C'est primordial dans ce

genre d'entreprise. Or, nous devions nous installer dans une forêt

entièrement préservée, afin de mettre en scène les espèces dans

leur biotope pour un rendu le plus réaliste possible », explique, en

effet, Gérard Dominici. Originaire du Centre Corse, il avait depuis

longtemps identifié cette forêt de 3 hectares, détenue par la com‐

mune de Moltifao.  Restait  à  négocier  avec la  municipalité.  «  Ce

n'était pas forcément évident au début, car comme tout entrepre‐

neur qui se présente avec un concept très original, ce n'est jamais

facile de convaincre », analyse-t-il.

Sa chance :  aucun projet notable n'était  en cours sur la zone. «

Alors, j'ai maintenu le cap et j'ai poursuivi mes efforts, convaincu

de l'intérêt de mon projet », reprend Gérard Dominici. La municipa‐

lité a même fini par lui accorder une mise à disposition gracieuse

du terrain pour la création de son éco-parc. Et ce pour une dou‐

zaine  d'années.  «  Aujourd'hui,  la  fréquentation  et  les  retombées

économiques  que  cela  génère  pour  la  commune  ont  fini  de

convaincre de l'intérêt de ce projet », se réjouit-il.

par  Jennifer Matas
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